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Épaulards résidents du sud au large du banc 
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Figure 1. Zone d’étude comprenant des parties de 
l’habitat essentiel de l’épaulard résident du sud 
dans les eaux canadiennes. 

CONTEXTE 
Le Programme de mise en valeur des salmonidés et la Gestion des pêches de Pêches et 
Océans Canada (MPO) ont demandé à la Direction des Sciences de leur fournir un avis sur la 
composition des stocks de saumon chinook à des échelles temporelles mensuelles ou 
saisonnières afin de soutenir la survie et le rétablissement de l’épaulard résident du sud. Le 
présent avis scientifique découle du processus régional d’examen par les pairs tenu les 20 et 
21 novembre 2024 sur l’informations sur la distribution et l’abondance des stocks de saumon 
quinnat dans l’habitat essentiel de l’épaulard résident du Sud. Toute autre publication découlant 
de cette réunion sera affichée, lorsqu’elle sera disponible, dans le calendrier des avis 
scientifiques de Pêches et Océans Canada (MPO). 

SOMMAIRE 
• Le saumon chinook est une proie essentielle de l’épaulard résident du sud, et la variabilité 

des caractéristiques individuelles (p. ex. taille, teneur en lipides) influe sur sa valeur nutritive 
pour les épaulards. 

• La répartition spatiotemporelle, l’abondance locale et le comportement des poissons 
peuvent influencer l’accessibilité et la disponibilité du saumon chinook pour les épaulards 
résidents du sud. 

https://www.isdm-gdsi.gc.ca/csas-sccs/applications/events-evenements/index-fra.asp
https://www.isdm-gdsi.gc.ca/csas-sccs/applications/events-evenements/index-fra.asp
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• À l’aide des données sur les pêches récréatives (de 2014 à 2023), un modèle géostatistique 
a été élaboré pour estimer la composition par taille et la composition des stocks de saumon 
chinook dans l’habitat essentiel de l’épaulard résident du sud dans les eaux canadiennes, 
entre mai et septembre, lorsque les régimes alimentaires de l’épaulard résident du sud sont 
dominés par le saumon chinook. 

• Pour étudier la sélectivité des proies de l’épaulard résident du sud, nous avons adopté une 
approche de cooccurrence afin de comparer la composition par taille et la composition des 
stocks des restes de proies des épaulards résidents du sud par rapport aux estimations 
modélisées provenant des échantillons des pêches récréatives dans la partie ouest de 
l’habitat essentiel de l’épaulard résident du sud entre juin et septembre (de 2017 à 2023). 

• Tous les stocks de saumon chinook observés dans les données sur les pêches récréatives 
ont été détectés dans des restes de proies des épaulards résidents du sud. Les stocks de 
printemps 52, d’été 52 et d’été 41 du fleuve Fraser étaient plus fréquents, tandis que ceux de 
la baie Puget, de la côte ouest de l’île de Vancouver (COIV), d’été/d’automne du fleuve 
Columbia et « autres » étaient moins fréquents dans les restes de proies que dans les 
prévisions du modèle de pêche récréative. 

• Les saumons chinooks d’une longueur à la fourche estimée de moins de 75 cm étaient 
rarement observés dans les restes de proies des épaulards résidents du sud. Les saumons 
chinooks de plus de 75 cm de longueur à la fourche étaient plus courants, mais les poissons 
de 55 à 75 cm de longueur à la fourche étaient moins fréquents que ce qui avait été prévu 
dans le modèle de pêche récréative. 

• Bien que l’abondance totale en estuaire de tous les stocks considérés ici soit demeurée 
relativement stable depuis 1982, l’abondance des populations de saumons chinooks de 
printemps 52 et d’été 52 du fleuve Fraser a décliné, mais celle des stocks d’été 41 du fleuve 
Fraser et des stocks de la COIV a augmenté. L’abondance des stocks d’été et d’automne 
de la baie Puget et du fleuve Columbia affichait une variation cyclique. 

• Les épaulards résidents du sud sont en mauvais état au printemps. Cette étude a révélé 
une sélectivité de la part des épaulards résidents du sud à l’égard des stocks de saumon 
chinook ayant une teneur élevée en lipides et des saumons chinooks individuels de grande 
taille. On pourrait donc améliorer l’ensemble de proies des épaulards résidents du sud dans 
leur habitat essentiel au Canada en accroissant l’abondance des saumons chinooks à 
montaison hâtive, à teneur élevée en lipides et de grande taille.      

• Indépendamment de l’abondance, les épaulards résidents du sud peuvent également 
bénéficier d’une meilleure qualité des proies, représentée par la taille ou la teneur en lipides 
des stocks de saumon chinook. 

• Les principales sources d’incertitude dans les données sur les restes de proies des 
épaulards résidents du sud sont un biais d’échantillonnage potentiel, ainsi que la faible 
précision due à la taille relativement petite des échantillons. 

• Une source importante d’incertitude associée à la caractérisation du saumon chinook 
disponible pour les épaulards résidents du sud est la mesure dans laquelle les échantillons 
dépendants de la pêche représentent avec exactitude la base de proies sous-jacente. 

• L’importance des stocks de saumon chinook en dehors de l’habitat essentiel au Canada et 
durant d’autres périodes de l’année n’a pas été prise en compte ici parce que les 
échantillons de restes de proie n’étaient pas disponibles. Les espèces de saumons autres 
que le chinook et les autres espèces présentes dans les régimes alimentaires des 
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épaulards résidents du sud n’ont pas été évaluées et devraient faire l’objet de recherches 
supplémentaires. 

INTRODUCTION 
La disponibilité limitée des proies est l’un des nombreux facteurs qui peuvent empêcher le 
rétablissement de la population d’épaulards résidents du sud. De mai à octobre, les épaulards 
résidents du sud cherchent principalement leur nourriture dans l’habitat essentiel situé dans les 
eaux canadiennes (la mer des Salish et les eaux à l’ouest du détroit de Juan de Fuca, figure 1; 
Thornton et al. 2022), et leur régime alimentaire est dominé par le saumon chinook (Ford et 
Ellis 2006, Hanson et al. 2021). Dans ce domaine spatial relativement restreint, la diversité 
entre les stocks de saumon chinook et à l’intérieur de ceux-ci peut avoir une incidence sur leur 
disponibilité en tant que proies des épaulards résidents du sud. Certains stocks de saumon 
chinook traversent activement l’habitat essentiel des épaulards résidents du sud durant leur 
migration et ne sont disponibles que pendant de courtes périodes au cours d’une année 
donnée, tandis que d’autres demeurent dans les eaux côtières pendant l’hiver. Les stocks de 
saumon chinook varient également sur plusieurs plans : la période de migration, les voies de 
migration et l’utilisation de l’habitat, qui ont probablement une incidence sur leur vulnérabilité 
aux épaulards résidents du sud. En plus de la variabilité spatiotemporelle, les saumons 
chinooks présentent des caractéristiques physiques différentes, comme la taille à la maturité et 
la teneur en lipides, qui influent sur leur qualité en tant que proies. Enfin, les trajectoires des 
populations des stocks de saumon chinook sont différentes, ce qui pourrait signifier que la 
disponibilité des proies de prédilection des épaulards résidents du sud pourrait ne pas être 
déterminée par l’abondance totale du saumon chinook, mais plutôt par les tendances de 
certains stocks. Il pourrait être utile de déterminer les stocks de saumon chinook et les classes 
de taille les plus courants dans le régime alimentaire des épaulards résidents du sud et l’habitat 
essentiel, pendant des périodes précises, pour accroître l’efficacité des interventions de gestion 
visant à améliorer la disponibilité des proies des épaulards résidents du sud. 

ÉVALUATION 
La contribution relative des différents stocks et classes de taille de saumon chinook aux 
régimes alimentaires des épaulards résidents du sud dans leur habitat essentiel au Canada 
entre mai et octobre a été évaluée à l’aide des restes de proies des épaulards résidents du sud 
et des données sur la pêche récréative. Les profils des régimes alimentaires des épaulards 
résidents du sud ont été examinés directement à l’aide d’échantillons de restes de proies 
prélevés au cours de deux périodes d’échantillonnage (de 2003 à 2013 et de 2017 à 2023). Des 
échantillons prélevés dans les pêches récréatives du saumon chinook (de 2014 à 2023) ont été 
utilisés pour évaluer la composition par taille et la composition des stocks dans l’habitat 
essentiel au Canada, ainsi que l’abondance relative des poissons d’écloserie. Des modèles 
géostatistiques ont été ajustés aux données dépendantes des pêches pour quantifier la 
variabilité saisonnière, spatiale et interannuelle de la composition. Les restes de proies et les 
sorties des modèles géostatistiques ont été comparés afin de mettre à l’essai la sélectivité en 
fonction du stock et de la taille dans la quête de nourriture des épaulards résidents du sud par 
rapport à la pêche récréative. Les données sur l’abondance en estuaire (c.-à-d. l’abondance de 
poissons matures relativement près des points d’entrée en eau douce) ont été colligées pour 
dégager les tendances de l’abondance du saumon chinook regroupée (c.-à-d. la somme de 
l’abondance de tous les stocks) et par stock dans l’habitat essentiel des épaulards résidents du 
sud au Canada depuis 1982. 
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Les restes de proies des épaulards résidents du sud (n = 236) comprenaient tous les stocks 
présents dans la pêche récréative; cependant, les stocks d’été 41 (les deux périodes) et de 
printemps 52 (période hâtive) du fleuve Fraser représentaient la plus grande proportion des 
échantillons du régime alimentaire (figure 2). Les poissons d’âge 3 et 4 en mer étaient les 
classes d’âge les plus courantes, les poissons d’âge 2 en mer étant rarement observés. L’âge 
en mer désigne le nombre d’hivers passés en mer (p. ex. l’âge en mer d’un poisson ayant un 
cycle biologique d’un an et un âge total de quatre ans [c.-à-d. 42] est 2, mais l’âge en mer d’un 
jeune de moins d’un an ayant le même âge total (c.-à-d. 41) est 3). Les relations entre la taille 
selon l’âge par stock et saison indiquent que la majorité des restes de proies provenaient de 
poissons de plus de 75 cm de longueur à la fourche. Un petit nombre de poissons d’écloserie 
canadiens ont été identifiés dans les restes de proies; cependant, cette estimation est 
probablement biaisée à la baisse en raison du marquage incomplet fondé sur la filiation pendant 
la période d’étude. Il n’a pas été possible de quantifier des profils interannuels, saisonniers ou 
spatiaux de la composition des stocks, par âge ou par taille dans les restes de proies des 
épaulards résidents du sud en raison de la petite taille des échantillons. 

 
Figure 2. Composition mensuelle des stocks dans les échantillons de restes de proies des épaulards 
résidents du sud dans toutes les strates spatiales. L’axe des Y représente le nombre d’échantillons 
prélevés au cours d’une période d’échantillonnage mois-strate donnée. Les nombres dans l’angle 
supérieur droit de chaque panneau représentent la taille totale de l’échantillon dans chaque strate et 
période. Les codes des groupes de stocks sont les suivants : Col_Pr : chinook de printemps du fleuve 
Columbia; Col_Été/Automne : chinook d’été/automne du fleuve Columbia; BP : chinook de la baie Puget; 
COIV : chinook de la côte ouest de l’île de Vancouver; CEIV_SBC : chinook de la côte est de l’île de 
Vancouver et du sud du bras de mer continental; FR_Pr : chinook de printemps du fleuve Fraser; 
FR_Été : chinook d’été du fleuve Fraser; FR_Automne : chinook d’automne du fleuve Fraser. 

L’échantillonnage des prises de saumon chinook dans les pêches récréatives a commencé en 
2014 (n = 8 000) avec une couverture saisonnière plus grande que celle des données sur les 
restes de proies; cependant, aucun échantillonnage des pêches récréatives n’a été effectué au 
début de la période d’échantillonnage des restes de proies (de 2003 à 2013). Les pêches 
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récréatives ont affiché une variabilité spatiale et saisonnière de la composition des stocks et par 
taille. Le stock de la baie Puget était abondant au début de l’année dans la plupart des strates, 
tandis que les stocks de la côte ouest de l’île de Vancouver (COIV) et d’été 41 du fleuve Fraser 
l’étaient dans certaines strates à la fin de l’année (figure 3). Les saumons chinooks de plus de 
75 cm étaient les plus courants à Nitinat et à Renfrew en juillet et août, et les classes de taille 
plus petites, au début de l’année et dans les strates restantes. Les saumons chinooks 
d’écloserie canadiens et américains étaient un élément majeur des échantillons de la pêche 
récréative, sauf aux périodes et emplacements où le stock d’été 41 du fleuve Fraser était 
fréquent. 

 
Figure 3. Composition mensuelle des stocks dans les échantillons de saumon chinook provenant de la 
pêche récréative dans toutes les strates spatiales. L’axe des Y représente le nombre d’échantillons 
prélevés dans un mois et des strates donnés. Les nombres dans l’angle supérieur droit de chaque 
panneau représentent la taille totale de l’échantillon dans chaque strate. 

Les modèles géostatistiques ont prédit les profils saisonniers et spatiaux de la composition des 
stocks et par taille, tout en tenant compte de l’effort d’échantillonnage variable. Ces modèles ont 
mis en évidence la variabilité de la composition à de petites échelles spatiales (moins de 10 km) 
et temporelles (entre les semaines). Certains stocks et classes de taille ont été relevés de 
manière disproportionnée par rapport aux échantillons de la pêche récréative dans les restes de 
proies des épaulards résidents du sud. Les restes de proies des épaulards résidents du sud ont 
apporté des preuves d’une sélection positive pour le saumon chinook de printemps 52, d’été 52 
et d’été 41 du fleuve Fraser, mais d’une sélection négative pour les stocks de la côte ouest de 
l’île de Vancouver, de la baie Puget, d’été/d’automne du fleuve Columbia et les autres stocks 
(figure 4). Les saumons chinooks d’une longueur à la fourche de plus de 75 cm étaient plus 
courants, mais les poissons d’une longueur à la fourche comprise entre 55 et 75 cm étaient 
moins fréquents dans les restes de proies des épaulards résidents du sud que dans la pêche 



Région du Pacifique 
Le saumon chinook dans l’habitat 

essentiel de l’épaulard résident du Sud 
 

6 

récréative (figure 5). Cette preuve de la sélectivité des stocks a persisté après la prise en 
compte de la sélectivité des tailles. 

 

Figure 4. Différences entre la contribution observée et prévue par le modèle de chaque stock aux restes 
de proies des épaulards résidents du sud. Les valeurs positives (négatives) indiquent qu’une classe de 
taille donnée a été observée plus (moins) souvent dans les restes de proies des épaulards résidents du 
sud que dans les prévisions du modèle dépendant de la pêche. Les points représentent les médianes et 
les moustaches représentent les intervalles du 95e centile de 500 simulations de Monte-Carlo. Les points 
plus vifs (plus foncés) représentent les stocks qui étaient plus (moins) courants dans les échantillons de 
pêche récréative pour des périodes et des strates coïncidant avec des restes de proies des épaulards 
résidents du sud. 
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Figure 5. Différences entre la contribution observée et prévue par le modèle de chaque classe de taille 
(cm de longueur à la fourche) aux restes de proies des épaulards résidents du sud. Les valeurs positives 
(négatives) indiquent qu’une classe de taille donnée a été observée plus (moins) souvent dans les restes 
de proies des épaulards résidents du sud que dans les prévisions du modèle dépendant de la pêche. Les 
points représentent les médianes et les moustaches représentent les intervalles du 95e centile de 
500 simulations de Monte-Carlo. Les points plus vifs (plus foncés) représentent les classes de taille qui 
étaient plus (moins) courantes dans les échantillons de pêche récréative pour des périodes et des strates 
coïncidant avec des restes de proies des épaulards résidents du sud. 

L’abondance globale du saumon chinook en estuaire n’a pas diminué depuis 1982; cependant, 
les stocks présentent des profils divergents. En particulier, l’abondance des stocks côtiers des 
États de Washington et de l’Oregon, des stocks de printemps 42, de printemps 52 du fleuve 
Fraser et d’été 52 du fleuve Fraser a décliné dans les dernières décennies, tandis que celle des 
stocks d’été 41 du fleuve Fraser, de la côte ouest de l’île de Vancouver et de la côte est de l’île 
de Vancouver et du sud du bras de mer continental a augmenté (figure 6). 
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Figure 6. Abondance en estuaire des stocks de saumon chinook. Les populations côtières des États de 
Washington et de l’Oregon (WA/OR) sont incluses dans le stock « Autres » dans tout le document. Les 
données de 2023 n’étaient pas disponibles pour les stocks côtiers des États de Washington et de 
l’Oregon et le stock de la baie Puget et ont été imputées en fonction des moyennes de 2019 à 2022. Les 
échelles de l’axe des Y diffèrent d’un stock à l’autre. 

Sources d'incertitude 
Les résultats présentés ici comportent plusieurs dimensions d’incertitude en raison des limites 
des données qui ont restreint notre analyse ou les hypothèses requises. Premièrement, les 
analyses de sélectivité ont été limitées à une partie de l’aire de répartition de l’épaulard résident 
du sud uniquement les mois d’été (de juin à août), lorsque les restes de saumons chinooks 
proies étaient disponibles. La composition des stocks et par taille des saumons chinooks proies 
et les régimes alimentaires des épaulards résidents du sud, ainsi que la sélectivité, peuvent 
différer à d’autres emplacements (p. ex. sur la côte de l’État de Washington) ou plus tard dans 
l’année (p. ex. en automne et en hiver). De même, plusieurs autres espèces proies sont 
importantes à l’automne et en hiver (Hanson et al. 2021) et devraient faire l’objet d’une étude 
plus approfondie. 
Deuxièmement, les données sur les restes de proies et les données dépendantes de la pêche 
peuvent être biaisées. Les restes de proies ont été recueillis en surface après des activités de 
quête de nourriture. Les estimations du régime alimentaire des épaulards résidents du sud 
indexées à partir d’échantillons de matières fécales révèlent une plus grande diversité 
d’espèces que les estimations tirées des restes de proies en raison des différences, entre les 
espèces, de probabilité que des débris physiques soient disponibles pour l’échantillonnage 
(Hanson et al. 2021); cependant, on suppose ici que ces effets sont négligeables compte tenu 
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de l’accent mis sur le saumon chinook. On pense que les échantillons prélevés en surface 
fournissent une estimation exacte des activités de quête de nourriture des épaulards résidents 
du sud visant le saumon chinook, étant donné que les proies capturées en profondeur sont 
souvent ramenées à la surface pour être consommées (Wright et al. 2021), mais il n’a pas été 
possible d’évaluer cette hypothèse. Les données dépendantes de la pêche ont été utilisées 
comme indice de l’ensemble de saumons chinooks proies disponible pour les épaulards 
résidents du sud, car il n’y a pas de données indépendantes des pêches sur l’abondance dans 
l’habitat essentiel des épaulards résidents du sud. Les estimations dépendantes des pêches 
peuvent être biaisées par rapport à l’ensemble de proies sous-jacent si la pêche est sélective 
en ciblant certains stocks ou classes de taille, ce qui est plus susceptible de se produire aux 
périodes et aux emplacements où des interventions de gestion (p. ex. zones de pêche avec 
remise à l’eau, limites de taille, pêches sélectives en fonction du marquage) sont en place. 
Dans la zone d’étude, les interventions de gestion ont varié selon les saisons, l’espace et entre 
les années. Il n’a pas été possible de tenir compte de ces effets statistiquement, et les biais 
influeront sur les prévisions de la composition par taille et de la composition des stocks, 
l’ampleur de ces effets variant entre les strates et les saisons. Cependant, une analyse de 
sensibilité a démontré que les interventions de gestion n’avaient probablement pas eu 
d’incidence sur les résultats de la sélectivité, car peu de restes de proies ont été recueillis 
lorsque les pêches étaient restreintes. Trois sources d’échantillons dépendants de la pêche (c.-
à-d. les flottilles) ont été utilisées dans cette analyse et présumées avoir une sélectivité 
identique parce qu’il n’était pas possible d’estimer des paramètres propres à la flottille. En fin de 
compte, ces limites créent une incertitude entourant la mesure dans laquelle les différences 
entre les restes de proies des épaulards résidents du sud et les échantillons de la pêche 
récréative sont déterminées par la sélectivité des baleines, des pêcheurs récréatifs ou des 
deux, par rapport au véritable ensemble de proies non observé. 
Troisièmement, les données recueillies étaient trop peu nombreuses pour permettre d’évaluer 
statistiquement les changements dans la composition par taille et la composition des stocks de 
proies des épaulards résidents du sud entre les années, les périodes d’échantillonnage ou les 
strates spatiales. L’analyse ne tient pas compte directement des changements dans l’utilisation 
de l’habitat par les épaulards résidents du sud au fil du temps, car la majorité des restes de 
proies ont été récupérés à l’ouest du détroit de Juan de Fuca (Ettinger et al. 2022). Les 
variations de l’abondance en estuaire fournissent un indice des variations de l’abondance de 
chaque stock et concordent avec d’autres sources (Atlas et al. 2023, Comité technique du 
saumon chinook 2024). Pourtant, les données sur l’abondance en estuaire ne correspondent ni 
aux abondances historiques avant 1982 ni aux prises débarquées dans les pêches en mer ou 
aux individus immatures qui seraient également disponibles comme proies pour les épaulards 
résidents du sud. 

CONCLUSIONS ET AVIS 
La composition par taille et la composition des stocks de saumon chinook disponibles pour les 
épaulards résidents du sud varient sur des échelles spatiales et saisonnières fines. Bien que les 
épaulards résidents du sud se nourrissent de différents stocks et classes de taille de saumon 
chinook, leur régime alimentaire divergeait constamment de l’ensemble de proies, tel qu’il est 
indexé par la pêche récréative. La proportion relativement faible de saumons chinooks plus 
jeunes et plus petits dans les régimes alimentaires des épaulards résidents du sud correspond 
aux données probantes selon lesquelles ceux-ci préfèrent les proies plus grandes (Ford et 
Ellis 2006). Les facteurs qui déterminent la sélectivité des stocks chez les épaulards résidents 
du sud sont moins clairs, mais pourraient être influencés par deux hypothèses en interaction. 
Premièrement, les épaulards résidents du sud pourraient choisir des saumons chinooks dont la 
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teneur moyenne en lipides est plus élevée. Trois stocks ayant fait l’objet d’une sélection positive 
(les stocks de printemps 52, d’été 52 et d’été 41 du fleuve Fraser) ont une teneur en lipides 
supérieure à la moyenne. À l’inverse, plusieurs stocks ayant fait l’objet d’une sélection négative 
(populations de la côte ouest de l’île de Vancouver, de la baie Puget et d’automne du fleuve 
Columbia) ont une teneur en lipides inférieure à la moyenne (Freshwater et King, sous presse). 
Deuxièmement, le saumon chinook peut afficher des comportements propres aux stocks qui le 
rendent plus ou moins vulnérable à la prédation. Plus précisément, les stocks ayant fait l’objet 
d’une sélection négative sont les stocks résidents (stock de la baie Puget, stock d’automne du 
fleuve Columbia) et un autre (le stock de la côte ouest de l’île de Vancouver) qui a effectivement 
terminé sa migration en mer. Les stocks résidents cherchent probablement leur nourriture dans 
l’habitat essentiel des épaulards résidents du sud jusqu’à la fin de l’été, tandis que les poissons 
de la côte ouest de l’île de Vancouver s’orientent vers une structure bathymétrique lorsqu’ils 
sont près des points d’entrée en eau douce. À l’inverse, les stocks de printemps 52, d’été 52 et 
d’été 41 du fleuve Fraser migrent activement vers l’eau douce. Les stocks qui migrent, plutôt 
que d’être principalement en train de rechercher de la nourriture ou de rester dans des zones 
de regroupement avant l’entrée en eau douce, peuvent être relativement plus accessibles pour 
les épaulards résidents du sud en raison de leur position dans la colonne d’eau ou d’autres 
différences de comportement. 
Les épaulards résidents du sud pourraient bénéficier d’une disponibilité accrue des proies dans 
leur habitat essentiel au Canada au printemps, car il s’agit d’une période où ils présentent des 
signes d’un état corporel relativement mauvais (Fearnbach et al. 2020; J. Durban, comm. pers.). 
Les grands saumons chinooks matures sont relativement rares sur la côte de l’État de 
Washington et dans la mer des Salish pendant cette période, qui survient après que les 
poissons à montaison printanière du fleuve Columbia sont entrés en eau douce et avant 
l’abondance de poissons adultes à montaison à la fin de l’été et d’automne. L’une des stratégies 
visant à accroître la disponibilité des proies au printemps et au début de l’été consiste à 
poursuivre le rétablissement des stocks de printemps 52 et d’été 52 du fleuve Fraser. Ces stocks 
migrent en traversant l’habitat essentiel au début de l’année, sont moins abondants, ont une 
teneur élevée en lipides et une grande taille, et sont apparus dans les régimes alimentaires des 
épaulards résidents du sud plus souvent que leur abondance dans l’ensemble de proies. Bien 
que les poissons d’été 41 du fleuve Fraser aient également fait l’objet d’une sélection positive 
dans le régime alimentaire des épaulards résidents du sud, leur migration intervient un peu plus 
tard et leur abondance était très élevée ces dernières années, ce qui rend improbables d’autres 
augmentations. À court terme, les options pour accroître l’abondance des stocks de 
printemps 52 et d’été 52 du fleuve Fraser sont limitées, car les taux d’exploitation canadiens, en 
particulier dans les zones marines, ont déjà été considérablement réduits (MPO 2023) et les 
écloseries ont une capacité minimale pour mettre ces stocks en valeur. 
L’augmentation de la taille ou de la densité énergétique des stocks actuels abondants de 
saumon chinook peut également améliorer la disponibilité des proies. La taille moyenne de 
nombreuses populations de saumons chinooks a diminué en raison des variations de l’âge à la 
maturité et de la taille selon l’âge (Ohlberger et al. 2018, Freshwater et al. 2022). Bien que les 
causes de la diminution de la taille du corps soient incertaines et probablement multiples, il 
pourrait être possible d’accroître la disponibilité de saumons chinooks plus gros et plus âgés par 
l’entremise de règlements de pêche (p. ex. limites de taille maximale), en modifiant les 
pratiques des écloseries ou en réduisant de la mortalité naturelle. Les résultats de chacune de 
ces interventions sont incertains, et chacune s’accompagne de compromis socio-économiques 
ou écologiques considérables qui doivent être évalués attentivement avant d’être mis en œuvre. 
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AUTRES CONSIDÉRATIONS 
Les essais de sélectivité en fonction du stock et de la taille par les épaulards résidents du sud 
ont été limités aux mois d’été et à un domaine spatial relativement petit. Des analyses 
équivalentes effectuées à d’autres saisons ou emplacements permettraient de comprendre de 
manière plus nuancée les stocks de saumon chinook qui sont des proies essentielles des 
épaulards résidents du sud. Des données supplémentaires sont également nécessaires pour 
déterminer si la sélectivité est façonnée par la variation de la teneur en lipides du saumon 
chinook, son comportement ou les deux. Une meilleure compréhension des facteurs à l’origine 
du déclin de l’abondance des stocks de printemps 42, de printemps 52 et d’été 52 du fleuve 
Fraser, même si l’abondance d’autres saumons chinooks a augmenté, pourrait être nécessaire 
pour rendre ces stocks davantage disponibles comme proies des épaulards résidents du sud. 
Des estimations de la disponibilité d’autres espèces proies (p. ex. saumon coho O. kisutch, 
saumon kéta O. Keta et morue charbonnière Anoplopoma fimbria) pendant les périodes où elles 
sont présentes dans le régime alimentaire peuvent fournir des renseignements sur les périodes 
et les emplacements où les proies des épaulards résidents du sud sont les plus limitées. Enfin, 
des recherches visant à mieux comprendre comment améliorer la qualité des proies au moyen 
d’interventions de gestion faciliteraient l’atteinte des objectifs de gestion écosystémique. 
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